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CHANGEMENT DANS LES 
ENTREPRISES PUBLIQUES, LES 
INSTITUTIONS ET LA TERRITORIALE : 
IL FALLAIT S’Y ATTENDRE

Depuis le début du mois de novembre 2022, 
le Président de la République ne fait que 
signer des ordonnances des nominations 
et des investitures à la pelle.

 La dernière en date c’est celle de la 
territoriale avec les Administrateurs des 
territoires titulaires, leurs adjoints ainsi 
que les Bourgmestres et leurs adjoints de 
toutes les provinces.

Ces changements interviennent avant le 
lancement des travaux de 145 territoires 
qui seront exécutés par les proches du 
Président de la République qui viennent de 
remplacer les arrogants du PPRD.

Parallèlement aux travaux d’Hercule, il y a 
les élections qui se pointent à l’horizon et 
dont le calendrier vient d’être publié.

Pour les élections présidentielles de 2023, 
il y a déjà dix candidats connus dont la liste 
de rappel est dans cette édition.

Une bonne nouvelle pour nos lecteurs. 
Vous pouvez dorénavant nous lire au quoti-
dien sur notre site internet www. E-journal.
info, voir même télécharger certains docu-
ments et pourquoi pas nos précédentes 
éditions.

Et comme la Rumba se danse à deux, nous 
avons besoin de vous pour exister.

Bon week-end et bon début de décembre !
HC EALE IKABE Jean-Pierre

ÉDITO

Ce journal est disponible et à
l’oeil sur notre site 

www.e-journal.info

ÉLECTION PRÉSIDENTIELLE 2023
10 CANDIDATS DÉJÀ ANNONCÉS

RENCONTRE PRÉSIDENT FÉLIX TSHISEKEDI 
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Les jeunes expriment leur ras le bol

 40 ANS APRÈS, LE SIDA 
EST TOUJOURS LÀ
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CENI : CALENDRIER ÉLECTORAL

VOICI LES DATES À RETENIR
24 décembre 2022 : Début opération d’iden-
tification et enrôlement des électeurs.

26 mars 2023 : Dépôt candidature pour la 
députation nationale.

3 août 2023 : Dépôt candidatures pour la 
députation provinciale.

1 septembre 2023 : Dépôt candidature 
Présidentielle.

N A T I O N

RENCONTRE PRÉSIDENT FÉLIX TSHISEKEDI 
ET LA JEUNESSE CONGOLAISE

Les jeunes expriment leur ras le bol

La jeunesse congo-
laise a profité 
de la rencontre 
d’échanges avec le 

chef de l’Etat, Félix-Antoine 
Tshisekedi, ce mercredi 
30 novembre 2022, pour 
dénoncer tous les maux 
qui rongent la société 
congolaise. 

S’adressant au président de 
la République, en le fixant 
droit dans les yeux, un jeune 
évoluant dans la sous-trai-
tance dans le secteur minier 
a qualifié expressis verbis 
les ministres du gouver-
nement Sama Lukonde de 
corrompus.

Cette dénonciation a été 
suivie des applaudissements 
frénétiques de l’assistance. 
Ce jeune opérateur du 
secteur minier dit ne pas 
comprendre comment on 

peut nommer à la tête de 
la sous-traitance dans le 
secteur minier une personne 
qui n’évolue pas dans le 
secteur. 

Il a plaidé auprès du chef 
de l’État, déterminé à créer 
des millionnaires congo-
lais, pour que le secteur de 
la sous-traitance en RDC 
soit épuré des pratiques 
ant i - déve lopp ementa l -
istes qui les caractérisent 
actuellement.

Plusieurs autres requêtes 
ont été adressées au chef de 
l’état durant cette rencontre 
d’échange. Des jeunes ont 
plaidé, entre autres, pour 
la création des écoles de 
formation professionnelle et 
pour l’amélioration du social 
des congolais de manière 
générale.

Les étudiants, eux, se sont 
plaints qu’aucun d’entre 
eux ne soit nommé dans 
l’équipe dirigeante de 
TransAcademia. Ils ont en 
gros demandé à ce que leurs 
conditions de vie et d’études 

soient aussi améliorées.

Abordant la problématique 
de l’agression Rwandaise, 
les jeunes ont, en général, 
affirmé leur détermination 
à répondre massivement 
à l’appel à la mobilisation 
générale lancé par le prési-
dent de la République.

Le président Félix-Antoine 
Tshisekedi s’est prêté au 
jeu de questions-réponses 
au cours de cette céré-
monie. Il a sollicité des 
preuves des allégations 
faites sur la corruption des 
ministres du gouvernement 
Sama Lukonde et d’autres 
autorités. Il a mis en garde 
contre la propension à porter 
les accusations contre les 
individus sans en disposer 
des preuves suffisantes.

Avant de clore son propos, 
le président Félix Tshisekedi 
a pris l’engagement de lutter 
contre toutes les antivaleurs 
qui entravent le développe-
ment intégral de la RDC tant 
attendu.

Orly Darel
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ÉLECTION PRÉSIDENTIELLE 2023
10 CANDIDATS DÉJÀ ANNONCÉS

Samedi dernier, le Président 
de la Ceni a dévoilé le calen-
drier pour les prochaines 
échéances électorales.

 De ce calendrier, nous savons que 
l’élection présidentielle est prévue 
pour le 20 décembre 2023 avec 
les candidats qui se sont jusque-là 
annoncés ou proposés : 

Tshisekedi, candidat à sa propre 
succession.

Fayulu cherche désespérément à 
reconquérir le fauteuil présidentiel.

Jean-Pierre Bemba, en homme libre, 
il va faire la deuxième tentative.

Moïse Katumbi, va tenter sa chance 
pour la première fois.

Docteur Mukwege compétira à 
la demande de ses partenaires 
étrangers.

Matata Ponyo, pour achever les 
travaux qu’il avait commencés.

Adolphe Muzito compte plus sur 
l’électorat du grand Bandundu et de 
Kinshasa.

Baende et Lisanga, deux candidats 
qui ne pèsent pas.

Noël Tshiani, candidat donneur des 
leçons.

EJK

20 décembre 2023 : Elections 
générales 

10 janvier 2024 : Résultat définitif

20 janvier 2024 : Prestation de 
serment du Président Élu.

26 mars 2024 : Élection et installation 
des bureaux définitifs des assem-
blées Provinciales.

12 mars 2024 : Election des 
Gouverneurs

24 février 2024 : Election des 
sénateurs

30 mars 2024 : Election des conseillers 
urbains et des bourgmestres 

20 mai 2024 : Election du bureau 
définitif du conseil urbain.

27 mai 2024 : Election des maires et 
maires adjoints 

11 juillet 2024 : Élection des 
conseillers de secteur et de chefferie.

17 septembre 2024 : Élection des 
chefs de secteur et chefs de secteurs 
adjoints.

PRÉPAREZ-VOUS EN 
CONSÉQUENCE LES CANDIDATS
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VOICI LA LISTE DE NOUVEAUX ADMINISTRATEURS 
DE TERRITOIRE ET LEURS ADJOINTS !

 Tshisekedi signe plusieurs ordonnances 
présidentielles de nomination (Listes) !

Lundi, 28 novembre 
2022-Le président 
de la République a 
nommé, vendredi 

25 novembre, les nouveaux 
dirigeants de la petite terri-
toriale. Les ordonnances 
présidentielles ont été lues 
sur la Radiotélévision natio-
nale congolaise (RTNC).

Il s’agit des maires et bourg-
mestres ainsi que leurs 
adjoints mais aussi des 
administrateurs des terri-
toires et leurs assistants.

A Lubumbashi dans le Haut-
Katanga, la mairie a changé 
de tête. Laurianne Mwewa 
Kalombo est remplacée par 
Martin Kazembe. Ce dernier 
a pour adjoint Tunda Kazadi.

Quant aux bourgmestres, 
sur les sept communes que 

compte la ville cuprifère, 
un seul rempile. Il s’agit de 
Ghislain Kalwa Kalunga qui 
conserve son fauteuil dans 
la commune de Kamalondo.

A Likasi, le maire Idesbald 
Petwe passe la main à Henry 
Mungomba, qui est secondé 
de Jean Munzinga. Un seul 
bourgmestre est reconduit 
sur les quatre communes 
que compte cette ville. Olivier 
Kiboko Munongo garde son 
poste dans la commune de 
Likasi.

Dans la province de 
Lualaba, l’actuel maire de 
Kolwezi Jacques Masengo, 
remplace Véronique Upite. 
Le bourgmestre adjoint de 
la commune de Dilala est 
nommé titulaire dans la 
commune de Manika.

Kinshasa a vu ses bourg-
mestres et leurs adjoints 
être renouvelés à 99%. 
Forum des As publie la 
liste complète de nouveaux 
promus par commune.

Ces nouvelles nominations 
touchent à quelques excep-
tions près l’ensemble du 
pays y compris les entités 
sous état de siège dans les 
provinces du Nord-kivu et 
de l’Ituri. Dans ces dernières, 
les animateurs prendront 
leurs fonctions à la fin de 
l’état de siège, comme tous 
les autres responsables 
politico-administratifs civils 
de ces zones.

A la lecture des noms des 
nouveaux dirigeants, il 
appert que la totalité des 
personnalités nommées sont 

N A T I O N
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presque de l’Union sacrée.

Territoire de Kasangulu

AT : Lubanga lupopola

ACQPA : Salumu Flory

ACQEF : Piana yenga Alain

Territoire de Kimvula

AT : Lusakutemo Mfumuvitala

ACQPA : Kisembebama alva

ACQEF : MBOMA mukalenge

Territoire de Lukula

AT : Diakanua mpila damas

ACQPA : Vangu fidèle

ACQEF : Iyombo niamekuli

Territoire de Luozi

AT : Ngoma losa Alfred

ACQPA : Lusiama Mulumba 
célestin

ACQEF : I Mbala makiadi 
Emmanuel

Territoire de Madimba

AT : Nsosa motomina nestor

ACQPA : Lubanzila ndukulu 
Simon

ACQEF : Tonto Nsumba 
Francis

Territoire de Mbanza-Ngungu

AT : Makumbani Ndombele

ACQPA : Mundekoko 
Lusamu Salomon

ACQEF : Madame 
Makumbungu Masika 
Arlette

Territoire de Moanda

AT :

ACQPA :  Ndombasi Nicolas

ACQEF : Bietu Ntambwe 
Christophe « `

Territoire de Seke-Banza

AT : Lelo Lendo Patchely

ACQPA : Kitebo Bongala 
Albert

ACQEF : Ikoko Iyela Bruno

Territoire de Songololo

AT : Kazadi mukeba evarist

ACQPA : Mavungu mboko 
innocent

ACQEF : Mbuyu Ituku Jean 
Roger « `

Territoire de Tshela

AT : Mavamba makanza dido

ACQPA : Mbenza Ndona 
Alphonse

ACQEF : Nzoko Mpungu

AT : Administrateur du 
territoire

ACQPA : Administrateur 
Assistant chargé des 
questions politiques et 
administratives ;

ACQEF : Administrateur 
Assistant chargé des ques-
tions économiques et 
financières.

Voici la liste des Maires et 
Bourgmestres à Matadi et 
Boma

VILLE DE MATADI

Maire : Dominique Nkodia 
Mbete

Maire Adjoint : Weka 
Wa.Mpungu Medard

VILLE DE BOMA

Maire : Mbutu Yibu Sengor

Maire Adjoint : Phemba Kiadi 
Claudelle

COMMUNE MATADI

Bourgmestre : Kia Meso 
Yubu Patrick

Bourgmestre Adjoint : 
Kiambote Zikengi Emery

COMMUNE DE MVUZI

Bourgmestre : Oscar 
Mbuinga

Bourgmestre Adjoint : Luzolo 
Ngoma Chantal

COMMUNE DE NZANZA

Bourgmestre : Lelo 
Masomba Nana Esther

Bourgmestre Adjoint : 
Mingiele Michel

BOMA COMMUNE 
KALAMU

Bourgmestre : Lusakueno 
Matezolo

Bourgmestre Adjoint : Pondi 
Nsasi Paul

BOMA COMMUNE 
KABONDO

Bourgmestre : Mwendo 
Mwanda

Bourgmestre Adjoint : 
Mbungu Malonda Edmond

BOMA COMMUNE NZADI

Bourgmestre : Bayakisa 
Vuakumeso Bobette

Bourgmestre Adjoint :  
Kongo Alphonse

Okapinews.net

N A T I O N
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P R O V I N C E

MPCR
L’HONORABLE JEAN-CLAUDE VUEMBA RÉAGIT 

VIOLEMMENT AUX PROPOS INFAMANTS DU 
PRÉSIDENT BURUNDAIS EVARISTE NDAYISHIMIYE

L’armée et la police 
burundaises vont 
rester au Congo 
jusqu’à la restruc-

turation des FARDC et de la 
police congolaise ‘’. 

Il est inadmissible de nous 
insulter et surtout de nous 
humilier par des propos 
pareils, certes notre faib-
lesse du moment ne doit en 
aucun cas nous faire oublier 
le Grand Zaïre, quelles que 
soient nos divergences poli-
tiques, je lance un appel 
pathétique aux forces vives 
de la République et à notre 
peuple,

Soyons unis comme jadis 
derrière nos FARDC et notre 

police, pour bouter hors de 
notre périphérie tous les 
occupants indésirables du 
sol béni de Dieu qui est la 
République démocratique 
du Congo.

Il est grand temps que le 
président de la République 
Félix Tshisekedi invite tous 
les leaders politiques afin 
que nous puissions échanger 
sur la thématique de sécu-
rité et chercher à émettre à 
la même longueur d’ondes 
et ce dans le but de soutenir 
nos vaillants militaires et 
policiers. 

La RDC ne demeurera pas 
pour toujours la proie de 
nos pays limitrophes.  Nous 

devons prendre courage et 
dire non à quiconque qui 
contribue au malheur de 
notre pays.

Le Congo ne continuera pas 
à servir de laboratoire où l’on 
peut expérimenter toutes 
sortes de maux. 

Profitant de la visite rendue 
au Complexe scolaire 
Ntetembwa de Matadi, à 
l’occasion du dixième anni-
versaire de cet établissement 
scolaire, le président de 
l’organe délibérant a consci-
entisé les élèves de cette 
école en leur demandant 
de prendre au sérieux leurs 
études, pour contribuer 
activement à l’avenir du pays, 
surtout avec le plan machia-
vélique de balkanisation que 
nous sommes censés de 
combattre avec la dernière 
énergie, pour ne pas devenir 
esclaves dans notre propre 
pays.

Les responsables du 
Complexe scolaire 
Ntetembwa et tous les 
élèves ont salué avec admi-
ration le passage de cette 
autorité de la République et 
ont avoué avoir reçu avec 
joie le message du Président   
Vuemba. 

Gabin MUKE - S 
RTKV FM 91.1 MHZ VUMBUKA 

MATADI



E-JOURNAL KINSHASA HEBDOMADAIRE | 4ÈME ANNÉE | DÉC. 2022 | NOUVELLE SÉRIE N°6 7

S A N T E

 40 ANS APRÈS, LE SIDA EST 
TOUJOURS LÀ

Il y a quarante ans, l’ir-
ruption du sida mit 
fin à l’insouciance qui 
régnait alors vis-à-vis 

des maladies infectieuses 
: antibiotiques et succès 
vaccinaux, dont l’éradica-
tion de la variole, avaient 
relégué au second plan des 
préoccupations le risque 
pandémique.

En 1973, dans un essai 
consacré à l’unification 
microbienne du monde 
entre le XIVe et le XVIIe 
siècle (responsable de la 
peste meurtrière qui déferla 
sur l’Europe et du choc 
infectieux qui décima les 
peuples du Nouveau Monde 
au contact des Européens), 
Emmanuel Le Roy Ladurie 
notait que « les grands prob-
lèmes de l’environnement, 
aujourd’hui, sont davantage 
chimiques que microbiens ». 
Il s’inquiétait cependant que 
« le danger des pandémies 

ne figure point, à tort ou 
à raison, parmi les soucis 
primordiaux des chevaliers 
de l’anti-nuisance ».

L’historien avait raison 
d’être méfiant car, en juin 
1981, intrigués par une 
brusque augmentation des 
besoins en lomidine, les 
CDC (Centers for Disease 
Control) d’Atlanta alertèrent 
sur d’inhabituelles pneumo-
cystoses pulmonaires, puis 
maladies de Kaposi chez de 
jeunes homosexuels. Les 
cas se multipliant, quatre 
catégories de personnes 
apparurent concernées, 
désignées par l’infamante 
appellation des 4 H : homo-
sexuels, héroïnomanes, 
Haïtiens et hémophiles. 

Puis médecins français 
et belges signalèrent 
des cas chez des sujets 
originaires d’Afrique subsa-
harienne, ce qui élargissait 

le champ de l’épidémie et 
torpillait la sinistre désig-
nation, sans pour autant 
réduire les discriminations 
que provoqua la maladie, 
lesquelles se perpétuent 
toujours. On sait l’héca-
tombe qui suivit. En 1983, le 
rétrovirus responsable fut 
identifié à l’Institut Pasteur, 
provoquant un déni amér-
icain. Puis l’affaire du sang 
contaminé, si elle n’était pas 
le premier scandale sani-
taire de l’histoire, marqua 
une étape décisive dans la 
défiance de la population 
vis-à-vis des autorités de 
santé. 

L’irruption des associations 
de patients telles que Aides 
ou Act Up (la mort de Michel 
Foucault en juin 1984 lança 
la mobilisation) fut un tour-
nant majeur et une révolution 
dans l’histoire de la méde-
cine, tant elle rééquilibra les 
rapports entre soignants et 
malades. Fin 1986, l’arrivée 
de l’AZT, premier inhibiteur 
de la transcriptase inverse 
du VIH disponible, ouvrait 
enfin – même si son efficacité 
s’avéra très limitée – l’ère 
thérapeutique, jusqu’alors 
réduite au traitement des 
infections opportunistes. 
En 1996, l’avènement des 
trithérapies changea tout : 
des patients furent sauvés 
in extremis, puis la mortalité 
s’effondra.

Lire suite à la Page 8
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M E S  G E N S

JHOMOS MOBHE LISUKU
MANAGER ET PARRAIN DES 

ORCHESTRES DE LA 3ÈME GÉNÉRATION

La naissance des 
jeunes orchestres 
et surtout leurs 
premiers studios 

c’est lui. Il vient de fêter ses 

75 ans dont plus de 55 ans 

dans la production musicale.

Pour la petite histoire, c’est 
lui et son ami major Mane 
qui sont à la base de la créa-
tion de Thu Zahina vers 1968. 
Avec la distribution des 
disques de belgicains qui a 
donné aux enfants de Kalina 
d’imiter leurs aînés de Yeye 
national et Los nickelos.

C’est encore lui qui a fait 
entrer le Zaïko , les Symba et 
Thu Zahina au studio Polydor 
des la maison Phillipsen 1970. 
Il a aussi managé l’orchestre 
Sosoliso du trio Madjesi de 
la belle époque, Super Fiesta 
de Kikwit jusqu’à l’orchestre 
Vévé.

Avec tous ces groupes, il les 
a non seulement accom-
pagnés sur la scène mais 

leur a aussi organisé des 
tournées en Afrique et en 
Europe.

Il y a vingt ans, il s’est lancé 
dans la production audio-
visuelle où il est devenu 
spécialiste de la Rumba de 
deux rives du fleuve Congo.

Plus près de nous, il animait 
la plus grande émission 
des variétés musicales de 
Mirador TV, Sentiments 
Lipopo.

Depuis l’année dernière 
avec Herman Bangi Bayo, 
expert en rumba congolaise 
et l’écrivain musicologue 
Joseph Eale, ils co-animent 
l’émission Ambiance Pool 
Malebo sur Central Fm.

HC Eale Ikabe Jean-Pierre

Mais les zones d’ombre 
persistent : l’absence d’un 
vaccin, le nombre de ceux qui 
ignorent leur séropositivité, 
souvent les plus précaires, 
les cas de primo-infec-
tion non détectés et au 
fort potentiel de transmis-
sion virale, les nombreuses 
comorbidités chez les 

patients les plus anciens 
ayant eu de nombreuses 
lignes de traitements parmi 
les plus toxiques et, bien sûr, 
la situation en Afrique subsa-
harienne, qui concentre la 
majorité des 38 millions de 
sujets infectés et des 680 
000 décès liés au sida en 
2020.

L’objectif de l’OMS – 90 
% de personnes infectées 
dépistées, 90 % d’entre elles 
traitées, dont 90 % avec 
une charge virale indétect-
able – est encore loin d’être 
atteint. Le Covid ne doit pas 
faire oublier que le sida est 
toujours là…

S A N T E  ( S U I T E )

 40 ANS APRÈS, LE SIDA EST 
TOUJOURS LÀ
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L I B R E  O P I N I O N

L’OCCIDENT QU’ON HAÏT, 
L’OCCIDENT QU’ON AIME

L’Occident entre-
tient, depuis plus 
de cinq siècles, des 
rapports complexes 

avec le reste du monde. Des 
rapports de révulsion et 
d’attirance. Un Occident à 
deux visages. Il y a d’abord, 
d’un côté, cet Occident que 
d’aucuns – individus ou 
peuples – haïssent. Celui 
qui a pratiqué l’esclavage 
(l’ignoble « commerce trian-
gulaire »), qui s’est, par la 
colonisation, approprié des 
territoires avec ce que cela 
comprenait de tueries, de 
brimades, d’humiliations, de 
désacculturations et d’ex-
ploitations économiques. 
Cet Occident qui, par ses 
avancées technologiques 
et sa puissance militaire, 
continue, après la colonisa-
tion, à influer sur le destin 
des autres pays du monde, et 
pas toujours au profit de ces 
derniers, lesquels se démè-
nent de diverses façons pour 
sortir du carcan dans lequel 
il tiendrait à les maintenir. 
Le discours anti-Occident 

ou anti-impérialisme en est 
un des moyens et constitue 
une permanente offre poli-
tique dans beaucoup de 
pays anciennement colo-
nisés où les populations en 
sont très réceptives. Il a été 
et il continue d’être un des 
thèmes de la littérature poli-
tique négro-africaine. Les 
intellectuels et les politiques 
africains, d’hier comme d’au-
jourd’hui, en querelle avec 
«l’Occident», y recourent 
systématiquement.

Le rejet compulsif que 
provoque l’homme occi-
dental chez certaines 
personnes explique leur 
discours relativiste actuel – 
irresponsable et indécent, il 
faut le dire – devant le terror-
isme aveugle qui frappe 
dans les villes occidentales. 
«Les Occidentaux récoltent 
ce qu’ils sèment ailleurs»; 
«On fait grand bruit pour les 
morts de Paris, de Berlin ou 
de Londres. Qui parle des 
morts d’Afrique?», lit-on à 
travers les réseaux sociaux. 
Les imprécations contre 

l’Occident, appuyées d’im-
ages et de faits historiques, 
y sont abondamment 
déversées. De quoi donner 
bonne conscience aux 
«fous d’Allah», sataniques 
personnages – dont la haine 
de l’Occident constitue 
la matrice de leur logiciel 
psychologique -, qui y trou-
vent ainsi des alliés. Pour 
ceux-ci comme pour ceux-là, 
il faut combattre l’Occident 
et le… détruire.

Et puis, il y a cet autre 
Occident qui attire et qu’on 
aime. Celui qui a dénoncé 
et aboli l’esclavage, qui a, 
bon ou mal gré, cessé avec 
la colonisation. Qui a formé, 
dans ses universités et avec 
des bourses lui octroyées, 
un grand nombre de l’élite 
intellectuelle et politique de 
ses anciennes colonies, qui 
accoure le premier chaque 
fois que ces dernières sont 
frappées par une calamité. 
Ses actions pour contenir 
diverses épidémies en 
Afrique en sont des illus-
trations. Cet Occident qui 
y soutient et finance des 
structures sociales de base 
(hôpitaux et écoles) et les 
élections, qui a produit la 
Charte des droits de l’homme, 
qui promeut les libertés indi-
viduelles, qui combat – par 
des lois – le racisme et la 
xénophobie, qui ouvre ses 
portes aux peuples du reste 
du monde, qui a institué 
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L I B R E  O P I N I O N

la laïcité comme moyen 
et condition du vivre-en-
semble. Qui donne à tout 
individu vivant dans son 
espace géographique, non 
seulement le minimum 
vital (allocations sociales 
diverses instituées en droits 
acquis), mais aussi la possi-
bilité de vivre en paix et de 
s’épanouir économiquement 
et intellectuellement. Et 
c’est bien cette réalité et cet 
espoir d’une vie meilleure 
qu’offre l’Occident à tout 
être humain qui explique l’in-
cessante émigration vers ses 
terres des gens de toutes les 
races et de toutes les reli-
gions venant de différents 
pays du monde.

L’Occident ne s’est pas 
limité, depuis le 18è siècle, 
à lancer les idées human-
istes, tirées de préceptes du 
christianisme («Partage ton 
pain avec celui qui a faim», 
«Ne te détourne pas de ton 
semblable», «Fais entrer 
dans ta maison le malheu-
reux sans toit»,…). Il s’est 
investi, au fil du temps et non 
sans tâtonnements et inévi-
tables contradictions, à les 
matérialiser et à les distiller 
dans les consciences. 
Les massives arrivées de 
migrants – majoritaire-
ment musulmans – et leur 
(pacifique) accueil par ses 
peuples…chrétiens en est 
l’éloquente preuve. Quand, 
au même moment, dans 
certains coins en Afrique 
et ailleurs, le rejet (avec 
brutalité) des «étrangers» 
est systématique, sinon à la 
mode.

L’Occident «dominateur» 

cessera-t-il un jour de s’in-
gérer dans les affaires 
des autres pays, de ses 
anciennes colonies en 
particulier? Poser cette 
question devrait amener 
quiconque à en poser une 
autre : pourquoi l’Occident 
domine-t-il et en quoi tient-il 
sa force de domination ? La 
puissance de l’Occident se 
résume en trois choses dont 
le mélange engendre absol-
ument le progrès de tout 
pays qui se les approprie.

La première est la science. 
L’Occident a découvert 
et a compris, depuis la 
dynamique des Lumières 
du 18è siècle, que la maîtrise 
du monde et de ses réalités 
passe par le développement 
de l’intelligence de l’Homme, 
débarrassé de préjugés et 
de quelques «blocages» 
sociaux et philosophiques. 
La liberté de penser et 
d’agir est à la base de ses 
progrès intellectuels et 
technologiques et de son 
continuel développement 
socio-économique. Ainsi 
l’Occident ne cesse-t-il de 
consacrer une grande part de 
sa richesse au financement 
de la recherche scientifique 
en se dotant notamment 
de bonnes écoles et de 
meilleures universités aux 
bibliothèques et aux labo-
ratoires richement garnis 
en livres et divers matériels. 
Doit-on dès lors s’étonner 
qu’il tienne, depuis des 
siècles, le leadership en 
termes d’inventions (armes, 
satellites, fusées, téléphones, 
produits et matériels médi-
caux, etc.) et d’influence sur 

d’autres peuples?

Le second facteur qui 
sous-tend la force de domi-
nation de l’Occident est la 
démocratie, véritable idéol-
ogie d’épanouissement 
collective et individuelle, en 
ce qu’elle est non seulement 
un cadre des libertés et de 
tolérance, mais aussi en ce 
qu’elle permet le choix des 
dirigeants par le peuple 
et l’alternance, la rotation 
des citoyens à la gestion 
de l’Etat, à tous les niveaux. 
Rotation qui empêche toute 
personne de rester trop 
longtemps au pouvoir avec 
les conséquences et abus 
que cela occasionne habi-
tuellement : népotisme, 
régionalisme, clientélisme 
politique généralisé et 
générateur d’impunité, 
confusion entre biens 
publics et biens privés, inhi-
bition d’ambitions de ceux 
qui aspirent légitimement 
d’accéder au pouvoir, frustra-
tions qui enfantent séditions 
civiles ou rébellions armées.

Le troisième secret du 
progrès et, donc, de la 
force de l’Occident est la 
bonne gouvernance qui 
met en avant le mérite, la 
compétence, la culture du 
résultat; qui exige également 
la visibilité dans la gestion de 
l’argent et des biens de l’Etat, 
le respect de la loi, la surveil-
lance de tout gestionnaire et 
la nécessaire obligation de 
le sanctionner en cas d’inef-
ficacité ou d’abus.

A SUIVRE

Wina LOKONDO
Mbandaka/RDC
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LA FORCE AGRICOLE 
MILITAIRE

Structure martiale pour jeter manu militari les bases de l’économie agri-
cole nationale et Briser le cercle vicieux de la misère alimentaire au Congo

E C O N O M I E  ( S U I T E )
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T R A N S P O R T

TRANSPORT AÉRIEN DANS LES PROVINCES

LES COMPAGNIES D’AVIATION 
IMPOSENT LEUR LOI

Les mauvais états de 
routes et dragage 
des cours d’eau font 
que bon nombre 

de gens sont contraints de 
voyager par voie aérienne.

Pour rejoindre une province 
à une autre, surtout du nord 
et de l’est du pays, il faut 
prendre un avion.

Malgré le coût élevé du 
billet, ces compagnies aéri-
ennes ne respectent pas 
les standards en matière de 
transport aérien.

Voyager par avion devient 
un calvaire, si on n’annule 
pas un vol le jour même, on 
assiste à l’abandon des colis 
des passagers alors que 
leurs propriétaires ont déjà 
embarqué.

Ajouter à cela le non-respect 
des horaires de vol. De fois 
on affiche une à deux heures 
de retard d’embarquement, 

abusant de la patience des 
paysagers. 

De coutume, les bagages en 
main qu’on emporte dans 
la cabine ne sont pas taxés 
mais contre toute attente 
ces bagages sont pesés et 
facturés.  

En outre les routings ne sont 
pas non plus respectés. Un 
avion qui devait faire un vol 
direct Kinshasa - Buta, on 
apprend le jour même qu’il 
passera par Isiro et Goma et 
ensuite viendra se ravitailler 
en carburant à Kisangani 
pour enfin joindre Buta. 
Les passagers embarqués 
sont obligés de se plier aux 
caprices de ces compagnies 
d’aviation faute de mieux. 

Cerise sur le gâteau, on 
assiste souvent à l’abandon 
de colis au niveau de l’aéro-
port alors que le passager 
est embarqué au risque de 

perdre ses biens. Il se passe 
de fois une semaine entière 
pour les récupérer.

Tous ces désagréments 
réunis font qu’au lieu qu’un 
voyage par avion soit une 
partie de plaisir, il devient un 
calvaire.

Aujourd’hui, l’espérance 
de vie d’un patient dont la 
charge virale, sous trait-
ement, est indétectable, 
est égale à celle d’une 
personne séronégative et 
il ne transmet plus le virus, 
tandis que la PrEP permet 
de réduire significativement 
le risque pour une personne 
vulnérable d’être infectée. 
La transmission mater-
no-fœtale est contrôlable, et 
de nouveaux progrès sont 
annoncés avec les traite-
ments injectables à longue 
durée d’action. 

Herman Bangi Bayo
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H I S T O I R E

PORTRAIT DU PREMIER DIPLOMATE AFRICAIN DU VATICAN
L’AMBASSADEUR DU ROYAUME KONGO : 

ANTONIO MANUEL NSAKU NE VUNDA

Nsaku Ne Vunda 
choisit de devenir 
prêtre et prend 
le nom portugais 

de dom Antonio Manuel. 
Suite à sa récente ordina-
tion, il reçoit le 17 août 1604 
du Mani Kongo Alvaro II – le 
monarque qui est également 
son cousin – des lettres de 
créance qu’il doit porter au 
Pape Paul V, afin de renforcer 
le catholicisme dans son 
pays.

Le Royaume du Kongo 
s’étire du nord de l’Angola, 
comprenant la République 
Démocratique du Congo, 
le Congo- Brazzaville, ou 
encore le Gabon. À cette 
époque, il est placé sous 
tutelle portugaise et pour 
s’opposer à la traite des 
esclaves, pour cela il tente 
un rapprochement avec le 
souverain pontife.  En effet, 
depuis plus d’un siècle 
une partie de la population 
du royaume et la famille 
royale sont réceptives aux 
messages portés par les 
missionnaires portugais.

Quelques jours après avoir 
reçu sa mission, le prêtre 
prend la tête d’une délé-
gation de 26 personnes et 
ils embarquent direction le 
Nouveau Monde.

 L’objectif de Nsaku Ne 
Vunda est simple : rejoindre 
le Portugal par la mer pour 
ensuite rejoindre Rome 

par la terre. La traversée 
n’est pas de tout repos, il 
doit échapper aux attaques 
des corsaires, mais aussi le 
prêtre découvre l’horreur de 
la Traite Négrière. 

« Pour quitter les côtes 
du royaume du Kongo, il 
embarque sur le seul galion 
disponible : un navire négrier 
qui, avant de rallier Lisbonne, 
va d’abord aller déposer sa 
sordide cargaison au Brésil. 
»

Nsaku Ne Vunda doit 
également faire face aux 
intimidations du Portugal 
qui refuse que le Kongo 
n’entretienne des relations 
diplomatiques avec le Saint-
Siège. C’est pourquoi, il exige 
que l’équipage du diplomate 
effectue un immense détour 
pour retarder son arrivée à 
Rome.

 Le Portugal ne recon-
naît pas la souveraineté 
du Royaume du Kongo, il 
exige l’application du prin-

cipe de la Padroada auprès 
de l’autorité papale. Cette 
prérogative stipule que 
les pays ayant procédés à 
l’évangélisation de popula-
tion, possèdent le droit de 
les administrer.

Après un voyage éreintant, il 
atteint les côtes portugaises 
fin 1606. Le comman-
dant de l’expédition est 
ensuite retenu en captivité 
à Lisbonne, puis Madrid. 
Durant sa séquestration, il 
échange sans cesse des 
lettres avec le Vatican qui 
décrète après plusieurs mois 
que :

« La Congrégation des rites 
du Vatican, ayant examiné 
la question, décide que l’en-
voyé du Mani Kongo peut 
être reçu aussi solennelle-
ment que les ambassadeurs 
des autres rois. »

Avec l’aide du Vatican, dom 
Antonio Manuel arrive fina-
lement à Rome le jeudi 3 
janvier 1608. Épuisée et 
fortement affaiblie après 
plusieurs années d’aven-
tures, sa délégation ne 
compte plus que cinq 
membres. Le Pape lui envoie 
ses meilleurs médecins, puis 
se déplace personnellement 
pour le rencontrer. Harassé 
par son interminable voyage, 
Antoine Emmanuel Nsaku 
Ne Vunda meurt le 6 janvier 
1608.

Wilfried N’Sonde
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TABU LEY ROCHEREAU

CHANTEUR LYRIQUE ET 
INNOVATEUR

30 novembre 2013-30 
novembre 2022, il y 
a de cela 9 ans que 
l’artiste musicien 

Tabu Ley Rochereau, l’une 
des icônes de la rumba 
congolaise nous a quittés.

Ce dernier anniversaire de 
décès est passé dans l’inti-
mité familiale avec une visite 
à la nécropole entre Terre et 
ciel ainsi qu’une messe de 
suffrage célébrée au centre 
Nganda de Kintambo.

Pascal Tabu Ley Rochereau 
a marqué de ses empreintes 
les annales de la musique 
congolaise moderne à 
travers plusieurs innovations 
que nous allons épingler 
quelques-unes.

Chanteur lyrique, le seigneur 
Rochereau a utilisé dans 
ses œuvres des rythmes et 
des images qui communi-
quaient aux mélomanes des 
émotions fortes. 

Il s’est excellé par sa tech-
nique vocale tant en solo, 
duo ou en chœur et a 
suscité de l’émulation à 
travers des jeunes chan-
teurs. Certains d’entre eux, 
à leur début, essayaient de 
chanter comme lui à l’in-
star de Sam Mangwana, 
Ndombe Opetum, Pamelo 
Mounia, Lokombe, Lessa 
Lassan, Mimi Ley, etc.

Grand auteur composi-
teur, Rochereau a gratifié 
les mélomanes des œuvres 
d’anthologie telles Kelya, 
Adios Thethe, Rendez-vous 
chez là-bas, Mokolo na 
kokufa, Sophie Élodie, Mon 
mari est capable, Omanga, 
Maze, etc.

Perfectionniste et innova-
teur, Tabu Ley a introduit 
le show dans la musique 
congolaise en apportant 
des nouveautés comme 
la chorégraphie avec des 
danseurs et danseuses, des 
tenues de scènes, etc.

Bon nombre d’orchestre 
vont l’imiter comme Ok Jazz 
de Franco avec des fran-
corettes et des showmen 
comme le trio Madjesi et Lita 
Bembo ont suivi ses traces.

Rochereau est également à 
la base du changement de 
la structure rythmique de 
la rumba congolaise avec 
la mise en exergue de la 
batterie qui sera adoptée 

par tous les orchestres 
modernes congolais même 
si l’usage de la batterie en 
est antérieur.

Ses performances 
scéniques l’ont amené avec 
son orchestre African Fiesta 
National qui deviendra 
ensuite Afrisa de prester à la 
mythique salle de l’Olympia 
de Paris ouvrant la voie aux 
autres orchestres africains.

Parmi ses autres apports, 
on peut dire qu’il étaitt 
celui qui a plus chanté avec 
des femmes à l’instar de 
Borazima, Photos, Mwana 
Shaba, Yondo sisters, Mbilia 
Bel, Faya Tess, Nana et 
Baniel.

Un aspect qui passe 
inaperçu celui de parrain 
des orchestres de jeunes de 
la troisième génération.

C’est grâce à lui que le Thu 
Zahina a pu bénéficier des 
répétitions avec des instru-
ments de musique lors de 
la suspension de l’orchestre 
African Fiesta National en 
1968 par le président Mobutu. 
Deux ans plus tard, il mettra 
à la disposition de Zaiko 
ses matériels de musique 
pour préparer les enregis-
trements de leurs premières 
chansons par l’entremise 
d’Olemy Eshar.

Tabu Ley fut le parrain de 
l’orchestre Tabu national 
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IL Y A 24 ANS
PÉPÉ KALLE NOUS QUITTAIT

Yampanya wa ba 
mulanga  mushiya 
kayenda.  Munayi 
bakaji bula mbuji-

mayi ntenta .Nkeba nasha 
kabi ka nkotontu !! Kuetu 
kudji bionsu !! Shima milala 
ni tshibelabela, extrait d’une 
des chansons de Pépé Kallé 
que j’aime bien fredonner. 

L’un des géants de la 
chanson congolaise Pépé 
Kallé nous quittait victime 
d’une crise cardiaque à 
Kinshasa (RD Congo).

Son créateur Dieu le Tout 
Puissant l’a rappelé auprès 
de lui, le 28 novembre 1998.

Mesurant 2,10 mètres, pesant 
près de 150 kilos, Pépé Kallé 
était surnommé l’éléphant 
de la musique africaine.

De son vrai nom, Jean-
Baptiste Kabasele Yampanya 
wa ba Mulanga, Pépé Kallé 
est né à Kinshasa le 30 
novembre 1951.

Très tôt, il chante dans 
des chorales, en 1969, il 
commence sa carrière dans 
le groupe Bamboula.

En 1972, il rejoint l’orchestre 
Bella Bella, qu’il quitte pour 
créer son groupe Empire 
Bakuba avec Papy Tex et 
Dilu Dilumona.

Une voix, des tubes auxquels 
il est impossible d’échapper 
à l’époque, que ce soit sur 
les ondes, la télé ou dans les 
discothèques congolaises.

Devenu rapidement une 
référence de la musique, 
Pépé Kallé fait figure de 
repère dans l’histoire de 
la musique africaine dans 

les années quatre-vingt, 
quatre-vingt-dix.

Il avait une voix phénoménale 
qui pouvait transformer n’im-
porte quelle chanson.

Je me souviens d’un 
mega-spectacle qui a eu lieu 
à Paris- entre Zaiko Langa 
Langa & Empire Bakuba -, 
Pépé Kallé avait transformé 
la chanson Déde-sur mesure 
de Zaiko Langa Langa, le 
président Jossart Nyoka de 
caractère imperturbable sur 
scène, sortait de son flegme 
habituel, l’hystérie s’offrait 
en spectacle dans la salle, 
la foule exaltée, nous étions 
envoûtés. 

Son immense œuvre musi-
cale, ses multiples danses 
:  Andelé, Andelé, Andelé..., 
masasi calculé, masasi 
calculé…, Touloulouloulou…  
sous-marin perpétuent sa 
mémoire jusqu’aujourd’hui.

Pépé Kallé restera l’un 
des artistes les plus aimés 
des congolais. Il était non 
conflictuel.

Jean-Claude Mombong

A N N I V E R S A I R E  D É C È S

qui porte son nom et qui 
jouait le lever de rideaux des 
concerts de son orchestre.

En 1973, il a donné des 
instruments de musique à 
Stukas boys qui est devenu 
Stukas Ley.

Enfin, Tabu Ley fut encore le 
parrain de l’orchestre Viva 
la Musica avec sa femme 
Thethe comme marainne en 
leur cédant son bar Type K 
pour leur sortie officielles

Neuf ans après, les mélo-

manes se souviennent 
toujours de ce grand artiste 
à travers ses œuvres deve-
nues avec le temps des 
intemporelles de la rumba 
congolaise.

Herman Bangi Bayo
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P A R C O U R S

PREMIÈRE FEMME À ARBITRER DANS UN MONDIAL

STÉPHANIE FRAPPART 
MARQUE L’HISTOIRE

L’arbitre française, 
Stéphanie Frappart, 
est devenue, ce jeudi 
1 décembre, lors du 

match opposant l’Allemagne 
au Costa Rica, au stade Al 
Bayt d’Al Khor, la première 

femme à arbitrer dans un 
match officiel de la coupe du 
monde masculine.

Née le 14 décembre 1983, 
à Le plessis-Bouchard 
(Val-d’Oise), la française 
mesurant 1mètre 64, creuse 
encore l’histoire à 38 
piges. En effet, Stéphanie 
Frappart fait partie des trois 
femmes retenues parmi 
les 36 arbitres centraux 
de ce mondial Qatar 2022 
avec la Japonaise Yoshimi 
Yamashita et la Rwandaise 
Salima Mukansanga. 

Elle avait officié, tout au 
long de ce mondial, deux 
rencontres de la phase de 
groupes à savoir Mexique-
Pologne et Portugal-Ghana. 
Bien ancrée dans l’univers 
français et européen de l’ar-
bitrage, elle n’avait jamais 
arbitré un match de calibre 
mondial ; elle ne se conten-
tait que d’arbitrer des matchs 
de niveau mondial sur le jeu 

vidéo FIFA qui l’a intégrée à 
sa dernière édition. Ce jeudi, 
la réalité a rattrapé le virtuel 
et l’histoire est écrite.

Stéphanie Frappart, 
madame Première

Désormais surnommé 
madame Première par le 
Président de la commission 
fédérale de l’arbitrage, Éric 
Borghini, elle a eu à gravir 
les échelons. Elle est la 
première dame à arbitrer en 
ligue 2 en 2014, puis en ligue 
1 et la Supercoupe d’Eu-
rope en 2019, la champions 
League masculine en 2020 
et aujourd’hui, la plus grande 
compétition de toutes ; la 
coupe du monde. 

Espérant Kalonji
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P R O L O N G A T I O N

QATAR 2022

LES AFFICHES FOLLES DES 
HUITIÈMES DE FINALE CONNUES

Après une phase de 
groupes riche en 
spectacle, avec un 
mélange d’émotion, 

de suspens et de surprises 
; les meilleures équipes 
continuent la compétition 
pendant que les moins 
bonnes plient bagages. 

Les folles affiches des 
huitièmes de finale sont 
connues. La suite de cette 
compétition sera de plus en 
plus pleine de lutte, de joie 
mais aussi de pleurs ; cela 
commence déjà ce samedi 3 
décembre.

On verra s’affronter lors 
de ces huitièmes de 
finale : Pays-Bas-États-
unis, Argentine-Australie, 

France-Pologne, Angleterre-
Sénégal, …

Angleterre-Sénégal ; les 
lions de la Terenga face à un 
grand défi

2ème du groupe A composé 
du Pays-Bas, de l’Equa-
teur et du Qatar, le Sénégal 
avait, après sa défaite 2-0 
lors de la première journée 
face au Pays-Bas, fait 
preuve de caractère. Les 
lions de la Terenga sont 
revenus dans la compéti-
tion en battant le Qatar 3-1, 
et l’Equateur 2-1. Mais là, ils 
sont face au véritable défi. 
L’Angleterre présente une 
équipe très talentueuse avec 
des joueurs comme Bukayo 
Saka, Marcus Rashford, Jude 

Bellingham, Sterling, Phil 
Foden, Jack Grealish… de 
quoi faire flipper le Sénégal. 
Face au premier du groupe B, 
le Sénégal doit, ce dimanche 
04 décembre, à 20 heures, 
jouer toutes ses cartes 
possibles pour espérer filer 
en quarts de finale.

L’Argentine de Leo Messi 
affronte, dès ce samedi 3 
décembre, à 20 heures, la 
sélection Australienne ; un 
match qui semble être très 
abordable pour l’Albicéleste. 
Pendant que se jouera, le 
même jour, un peu plus tôt, le 
match Pays-Bas-États-Unis.

Espérant KALONJI
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P R O L O N G A T I O N

MONDIAL QATAR 2022

LES FAVORIS FILENT EN 
HUITIÈMES DE FINALE

La coupe du monde 
Qatar 2022, lancée, 
depuis le vendredi 
20 novembre 2022, 

au stade Al Bayt Stadium, 
par le match opposant le 
pays hôte, Qatar, à la sélec-
tion Équatorienne, poursuit 
son cours.

Après la phase de groupes, 
chaque nation devait, afin de 
continuer la course, s’offrir le 
ticket de huitièmes de finale. 
En effet, sur 32 participants, 
16 seulement poursuivront 
l’aventure pendant que les 
16 autres plient bagages. 

Parmi ces 16 qualifiés qui 
doivent poursuivre la course 
on cite notamment : la 
France, le Portugal, le Brésil, 
le Pays-Bas, l’Angleterre, 
les États-Unis, le Sénégal, 
l’Australie, l’Argentine, la 
Pologne,… Et sans aucune 
surprise, tous les favoris sont 
bien présents.

Les fans du ballon rond 
ont, tout au long de cette 
phase de groupes, eu droit 
à des matchs de folie parmi 
lesquels :  Sénégal-Equateur, 
Argentine-Mexique et 
Espagne-Allemagne.

Sénégal-Equateur ; le 
match de la qualif

Tous deux dans le groupe A, 
les deux équipes étaient en 
quête de la 2ème place de 
ce groupe. Corps en mouve-

ment et maillots mouillés, les 
lions de la Terenga ont pris 
l’avantage sur les sud-amér-
icains dans un match fou 
; score final 2-1. Grâce à la 
mentalité et la concentration 
de ses joueurs, le Sénégal 
s’offre la deuxième place et 
file en 8ème. 

Argentine-Mexique : Messi 
le sauveur

La deuxième journée du 
groupe C opposant l’Al-
bicéleste à la sélection 
Mexicaine était un match 
de ouf. En effet, l’argentine 
de Leo Messi devait, après 
sa défaite surprise lors de 
la première journée contre 
l’Arabie Saoudite, plier 
bagages en cas d’une deux-
ième défaite face au Mexique. 
Cela n’a pas marché. 

D’ans un match digne d’une 
bataille dans l’arène, les 
deux équipes se quittent 
dos à dos à la mi-temps, 
ce qui n’arrangeait pas les 
Argentins, favoris dans cette 
coupe du monde. Au retour 
des vestiaires, le score 
restait tel quel jusqu’à ce 
que La pulga ne rugisse et 
mette au tapis, à la 64ème 

minute, le légendaire gardien 
mexicain, Ochoa. Cela n’a 
pas fini, Enzo Fernandez tue 
le match à la 87ème minute ; 
score final 2-0 et l’argentine 
se relance dans la compéti-
tion avant de se qualifier 
face à la Pologne (2-0) ce 
mercredi 30 novembre.

Espagne-Allemagne ; une 
affiche de suspens

Le match opposant l’Alle-
magne à l’Espagne était 
sans aucun doute un des 
matchs le plus attendu de 
cette phase de poules. Les 
deux équipes affichant des 
talents hors paire dont les 
inévitables Pedri et Gavi, 
Ferran Toress, Alvaro Morata, 
Busquet, … pour l’Espagne et 
Serge Gnabry, Jamal Musiala, 
Thomas Müller, Leroy Sane, 
Ilkay Gundogan,… Pour l’Al-
lemagne. Dans un match 
vraiment coincé, l’Espagne 
s’offre le chemin des filets 
à la 62ème minute grâce au 
nouveau entrant dans le 
jeu, Alvaro Morata. Mais 
l’Allemagne se rattrapera 
à la 83ème minute grâce à 
Fulkrug. Score final entre les 
deux équipes, 1-1.

Espérant KALONJI
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A R R Ê T  S U R  I M A G E

ROUTE KISANGANI-BUTA

UN PAYSAGE APOCALYPTIQUE


